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« C’EST À MOI QUE VOUS L’AVEZ FAIT » 

« Dans la mesure où vous l'avez fait à l'un de ces 
plus petits de mes frères, c'est à moi que vous 
l'avez fait » (Mt 25, 40). Nous entendrons cette     
parole dimanche prochain 23 novembre, en la     
solennité du Christ-Roi de l’Univers. 
Je suis tombé un jour sur une brochure qui          
présente l'œuvre et les fondations de Mère Teresa 
de Calcutta, plus précisément sur une citation de 
Mère Teresa : "Pensez à l'enfance abandonnée. Un 
jour j'ai vu un petit enfant qui ne mangeait pas ; sa 

mère était morte. Alors j'ai trouvé une sœur qui   
ressemblait à sa mère et je lui dis 
de ne rien faire d'autre que de jouer 
avec l'enfant. L'appétit est revenu 
…".  Et cette phrase de Mère Teresa 
m'a rappelé cette sœur indienne 
d'une de ses communautés, que j'ai 
rencontrée dans son bidonville de 
Port au Prince, en Haïti. Seule ce 
jour-là au milieu d'une cinquantaine 
de malades condamnés. Seule, 
mais souriante, avec son point bleu 
sur le front. 
 « C'est à moi que vous l'avez fait... ». Instinctive-
ment, pour illustrer cette parole de Jésus, nous 
évoquons  ces vies toutes livrées au service des 
pauvres et des malades,  ces femmes qui vont les 
mains vides à la rencontre de la souffrance et de l a 
mort,  ces consacrées totalement libérées par leur 
pauvreté, reflet direct de la miséricorde de Dieu 
pour toute détresse.  Et nous nous disons : « Quelle 
place ont dans ma vie les pauvres de Dieu ? »   
De fait, quand nous sommes occupés par notre  
métier, accaparés par nos responsabilités et nos 

soucis immédiats, nous ne sommes pas en train de 
jouer avec un enfant qui ne mange plus. Sommes-
nous pour autant des minus de la charité ? 
Sommes-nous exclus du groupe des porteurs de 
vie ? L’appel de Jésus nous a-t-il disqualifiés pou r 
le service des pauvres ? Non, bien sûr, mais nous 
avons besoin de réveiller notre foi pour nous situe r 
à notre place dans la charité. En fait, tout autant  
que la sœur du bidonville nous pouvons entrer 
dans l'amour des pauvres comme Jésus aujour-
d'hui nous y appelle, mais c'est au prix d'un tripl e     

effort d'authenticité : 
1°) Authenticité de notre vie de 
prière, qui nous fait rejoindre tous 
les pauvres du monde directement 
dans le cœur de Dieu qui les aime : 
pauvres de biens matériels, pauvres 
de ressources affectives, pauvres 
d'amis, pauvres dans l'estime des 
autres. 
2°) Authenticité de notre regard sur 
l'argent et le pouvoir qu'il donne. 

3°) Authenticité de notre vie fraternelle, attentio n 
aux réalités quotidiennes, qui nous permettent 
de reconnaître dans le frère tout proche -      
quotidien et trop connu - cet affamé, cet assoif-
fé, cet étranger, ce grelottant, ce malade et ce 
prisonnier, qui a besoin de nous, de notre      
patience, de notre sourire, et que  Jésus nous 
donne à aimer.  

Aujourd'hui, ce que je ferai pour lui, Jésus le     
prendra pour lui.                            

Père Jean Lévêque 



« En vérité, en vérité, je vous le dis, si quelqu'un 
garde ma parole, il ne verra jamais la mort » (Jn 
8, 51). 
A la demande du Père Frédéric j’ai accepté de 
rejoindre, au cours du second semestre 2011, 
l’équipe de l’accompagnement des familles en 
deuil de notre paroisse. Je fus tout d’abord très 
surprise de l’appel qui me fut fait. Je ne m’y   
attendais pas du tout. Aussi ai-je demandé au 
Père Frédéric un temps de réflexion.  
Après plusieurs « relances » et comprenant la 
nécessité d’étoffer l’équipe très sollicitée par le s 
nombreuses célébrations j’ai accepté ce « ma-
gnifique » service. J’étais 
bien loin de m’imaginer  
combien cette   mission au 
service de l’Eglise             
apporte !  En effet je  peux   
attester que la rencontre des 
familles dans l’épreuve est 
très riche d’humanité et de 
profonds échanges. Chaque 
accueil est «unique» tout 
simplement parce que 
chaque personne est «unique», chaque           
parcours de vie est «unique».  
Conduire la préparation de la célébration des 
obsèques est vraiment un « acte d’espérance 
chrétienne » et la rencontre avec les familles un 
« acte d’évangélisation ». Accompagner les      
familles en deuil est avant tout une mission 
d’accueil et de «cœur qui écoute». Etre à 
l’écoute de leur histoire en toute discrétion et 
les guider dans la préparation de la célébration 
des funérailles telle est la mission à laquelle un 
« accompagnant » est appelé.  
A travers l’épreuve, nombreuses sont les        
familles qui, lors de la préparation de la célébra-

tion, réfléchissent sur le « sens réel de la, de 
leur vie », sur l’éducation chrétienne qu’elles ont  
reçues, ce qu’elles en ont fait. Les familles       
parlent de leurs blessures, de la foi qui les      
habite ou de l’éloignement qu’elles ont  pris vis-
à-vis de l’Eglise.    
Tout en étant très respectueux de leur convic-
tion, leur parler de Jésus-Christ ressuscité 
d’entre les morts, de la vie éternelle à travers la  
Parole de Dieu « touchent » au-delà de tout ce 
que l’on peut penser. Oui j’ai été témoin de voir 
combien elles ont « soif » d’entendre un        
message d’espérance. « Nous mettons notre 

espérance dans le Dieu     
vivant, qui est le Sauveur de 
tous les hommes » (1 Tm 
4,10).  
L’Esprit-Saint est à nos     
côtés aussi sommes-nous 
vraiment portés pour accom-
pagner les familles.  
Accompagner les familles 
c’est faire un petit bout de 
chemin avec elles, les porter 

dans la prière personnelle et celle de la commu-
nauté afin qu’elles puissent, malgré la sépara-
tion, trouver du réconfort.  

Annette Esnault 
 
Aujourd’hui « appelée » à rendre un nouveau 
service au sein de l’Eglise je tiens à remercier 
tout particulièrement l’équipe de formation des   
« accompagnants » du Centre Spirituel des  
Naudières à Rezé, ainsi que Jacqueline Fadié et 
Brigitte Dugardin qui m’ont aidée à prendre la 
dimension de ce service par leur vécu d’accom-
pagnatrices et leurs précieux conseils.  

UN PETIT BOUT DE CHEMIN ENSEMBLE 

PleinVent 

SOUVENIRS DE 1904 
 
C’était l’époque où les brièrons de Saint-André 
allaient, à l’automne, vendre leurs mottes et 
leurs fagots sur toute la côte, du Pouliguen à 
Batz, avec leurs charrettes. Ils partaient à 2 
heures du matin. Le dimanche, ils écoutaient 
une « messe des brièrons » dite à leur intention,                        

 
dans l’église du Pouliguen. Ils revenaient le soir,  
en ramenant du sel. Ils s’arrêtaient en route pour 
boire 2 sous de tafia. Ils arrivaient chez eux tard  
dans la nuit, bien souvent endormis dans leurs 
charrettes ; heureusement, les chevaux connais-

saient le chemin...                             (source : site 
internet communal de Saint-André-des-eaux) 



PleinVent 

COMMUNIQUÉS 

Rencontre des catéchistes de la Paroisse  
avec le Père Jozan, salle Saint-Joseph au Pouli-
guen, mardi 18 novembre à 15h  
 

Rencontre des personnes d'accueil du Croisic 
avec le Père Jozan à la salle paroissiale du Croi-
sic, mercredi 19 novembre de 11h à 12h  

 
Rencontre de l'aumônerie de Saint-Jean de Dieu  

avec le Père Jozan, mercredi 19 novembre à 17h  

Messe des familles 
 

samedi 22 novembre à 18h30 à l’église Saint-
Nicolas du Pouliguen (fête du Christ Roi).  
Il y aura un temps de partage de l'évangile pour 
les enfants de l'éveil à la foi des 3-7 ans  
 

Préparation au mariage 
Réunion des animateurs de préparation au         
mariage chez M. et Mme Gerbaud, mardi 25       
novembre à 20h 
 

Table  ouverte dans la maison paroissiale  
Dimanche, le 16 novembre après la messe au 
Croisic. Le principe : j'invite et j'accompagne, 
j'invite et je partage ce moment de fraternité avec  
les autres. Toute la  paroisse est invitée à se mo-
biliser, appelée à être invitante. 
 

Messe au salon de l’Hôpital du Croisic  
Exceptionnellement, la messe mensuelle au salon 
de l’hôpital est avancée à l’avant-dernier jeudi du  
mois, c’est-à-dire au jeudi 20 novembre. 

 

Batz/Mer +18h30 +18h30     9h30 

Le Croisic     14h302   11h00 

Le Pouliguen   9h00   9h00 *18h30 11h00 

Lundi 24 Mardi 25 Mercredi 26 Jeudi 27 Vendredi 28 Samedi 29 Dimanche 30 

Batz/Mer +18h30 *+18h30     9h30 

Le Croisic     14h301   11h00 

Le Pouliguen   9h00  9h00 *18h30 11h00 

Lundi 17 Mardi 18 Mercredi 19 Jeudi 20 Vendredi 21 Samedi 22 Dimanche 23 

MESSES DANS LA PAROISSE  DU 17 AU 30 NOVEMBRE 2014  

+ Messe précédée de la célébration commune du brévi aire -  *Messe précédée ou suivie de confessions 
1 Messe au salon de l’hôpital - 2 Messe à la Chapelle de l’hôpital  

Batz-sur-Mer (44740) 
6 rue Mauperthuis 

Tél: 02 40 23 90 22 
PERMANENCES 
Ma, je, sa : 10h - 12h 
Me : 17h - 19h, ve : 10h30 - 12h 
CONFESSIONS 
Mardi 18 de 17h30 à 18h15   
ADORATION 
le mardi de 9h à 18h à l’oratoire  
13 rue Mauperthuis 

Le Croisic (44490) 
8 rue de l’Église 

Tél: 09 82 20 29 23 
PERMANENCES 

Du lundi au samedi  de 10h à 12h 
CONFESSIONS 

Sur rendez-vous  
ADORATION 

8h - 19h à la chapelle des Frères de 
St-Jean-de-Dieu 6 chem. du Lingorzé  

Le Pouliguen (44510 )  
1 rue de l’Abbé Guinel 

Tél: 02 40 42 17 81 
PERMANENCES 

Du lundi au samedi de 10h à 12h 
CONFESSIONS 

samedi 22 et samedi 29  
de 17h30 à 18h15  

ADORATION 
continue à l’oratoire Jean-Paul II 

(cour du presbytère )   

Site internet : http://www.saint-yves-de-la-cote-nantes.cef.fr 
 

Pour recevoir ou résilier l’abonnement du bulletin p ar mail, écrire à : paroisse.saintyvesdlcs@gmail.com  
 

Vous pouvez joindre la paroisse aux adresses suivan tes : paroisse.saintyvesdlcs@gmail.com  

Ensemble, cap sur la fraternité  
(suite au Plein Vent ! 269) Antoine Michel, ambassadeur de la Fondation Sa int Jean-de-Dieu, toujours en 
course dans "la Route du Rhum"  ce mercredi 12. A suivre sur http://www.fondation-saintjeandedieu.fr/
route-du-rhum  


